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La subdivision des Travaux
publics de Bitam fait face à
plusieurs difficultés dont le
manque criant d’engins.
Alors que les populations
assistent, chaque jour, aux
départs de Bitam de plu-
sieurs engins vendus par la
société Olam.LA subdivision des Tra-vaux publics de Bitamn’existe aujourd'hui que denom. En effet, il suffit de serendre à sa base pourconstater que ce service nedispose d’aucun engin,d'aucun matériel et mêmed'un simple outil de travailcomme la machette. A celas’ajoute l’absence d’un chefde service. Face à tous ces manque-ments, nombreux sont lesBitamois qui se posentalors la question de savoirpourquoi l’Etat continue àverser des salaires à desagents qui y sont affectés,et qui, à longueur de jour-née regardent les mouchesvoler. Il est cependant vrai,estime-t-on, que ces tra-vailleurs ne sont aucune-ment responsables dudépouillement en matériel

Qui donc pour relever cette administration moribonde ?
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Subdivision des TP à Bitam : 
que d'épaves !
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Faute d'engins, les TP sont dans l'incapacité de réhabiliter le pont
forestier de Meyo-Kyè.
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Pendant ce temps, des engins d'Olam sont en train
d'être acheminés vers le Cameroun voisin.
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qu'on observe depuismaintenant longtemps ausein de cette administra-tion. Ne dit-on pas, en effet,que pour obtenir des résul-tats il faut une mission, deshommes et des moyens ?Or s'il est vrai que le po-tentiel humain existe, etque les gars des Travauxpublics connaissent parfai-tement leur mission, il esttout aussi aisé de constaterque rien ne semble être faitpar la hiérarchie pourdoter la base des TP deBitam d'outils de travail.Ce que les Bitamois consta-tent aussi depuis quelquetemps, c'est qu'au moins,une fois tous les deux mois, 

de son site de Batouri oùelle est implantée, sontvendus par cettesociété implantée dans leNord du Gabon et qui au-raient pu être utiles au dé-partement du Ntem. Mais, s’il est justifié que cesmachines ne sont plusutiles à la société, beau-coup ne comprennent paspourquoi le départementdu Ntem, qui est la zone laplus impactée par le projetOlam et dont le mauvaisétat du réseau routier re-présente la plus grande dif-ficulté à laquelle restentconfrontées les popula-tions de plusieurs cantons,ne puisse bénéficier ne se-

rait-ce que d’un bull, d’uneniveleuse, d'un chargeur etd'un compacteur de la partde cet opérateur écono-mique.Les présidents des deuxinstitutions locales (Conseildépartemental du Ntem etmairie de Bitam) affirmentavoir adressé une corres-pondance au ministre del’Agriculture dans laquelleils sollicitaient son inter-vention dans ce sens. Leurrequête n'ayant toujourspas obtenu de suite à cejour, ces élus continuent decroiser les doigts et de gar-der espoir que les pouvoirsfiniront par leur répondrefavorablement.des dizaines d’engins enprovenance d’Olam Rubbertransitent par Bitam avant de rallier le Cameroun. Desengins lourds qui, aprèsprocédé à la déforestation

LE président de l'associa-tion "Mon destin en main",Fernand Angoue Obame,était, le week-end dernier, àOyem, chef-lieu de la pro-vince du Woleu-Ntem où,comme il le fait déjà depuisquelque temps, il a répondumodestement à quelquesdifficultés que certaines po-pulations locales lui ontsoumises. Pendant ce séjour, le prési-dent de l'association s'estd'abord rendu à la prisoncentrale pour remettre desproduits de première né-cessité à ses pensionnaires.Puis, à l'église catholiqueMarie, actuellement enconstruction au quartierAkoakam, Fernand AngoueObame est allé apprécierl'évolution des travaux. Etmis ensuite en service lecompteur d'électricité gra-cieusement mis à la disposi-tion des populations duquartier Hollywood par l'as-sociation. Le président de"Mon destin en main" a,enfin, offert une débrous-sailleuse aux jeunes duquartier Mekome Essangui,pour les aider à se prendreen charge à travers l'entre-tien d'espaces verts chezdes particuliers.  Partout où il est passé ce fu-rent joie et sourire expri-
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Mise en service d'un compteur d'électricité au corps
de garde du quartier Hollywood.
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Fernand Angoue Obame (milieu) a offert une débroussailleuse aux jeunes 
de Mekome Essangui.
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més pour autant demarques d'attention de lapart d'une structure asso-ciative qui, depuis 2015,œuvre aux côtes des popu-lations en leur apportant samodeste contribution dansl'amélioration de leursconditions de vie. A son actifdéjà, la réfection des pontsd'Adjougou Koweit etd'Eyenassi, la distributionde matériel didactique dansles écoles pré-primaires etprimaires de la commune,de kits scolaires, de cadeauxde Noël, de tables et para-sols aux femmes commer-çantes du marché deTougou-Tougou, de la créa-

tion d'une station de lavageet de gardiennage de véhi-cules destinés aux jeunesautrefois sans emploi. Mais à en croire son prési-dent, "Mon destin en main"ne compte pas en rester là.Fernand Angoue Obame apromis aux différentescouches sociales qu'il a ren-contrées, qu'il serait à nou-veau à leurs côtés dans lestout prochains jours. Sansnul doute porteur d'autresbonnes nouvelles. 
Les membres de "Mon
destin en main" sur le

chantier de l'église 
catholique.

Ph
o
to

 :
 D

.R


